
 

« Mais enfin, où a disparu presque tout mon 
miel ? »  s’inquiète l’abeille…  « c’est une 
catastrophe…»

Cette pluie ne finira donc jamais ? Pas moyen de 
tondre sans s’embourber, toutes les nuits il nous faut 
organiser une chasse aux limaces. Même pour écrire 
ces quelques lignes j’ai été interrompu par un orage…
vite filer au rucher placer des pierres sur les toîts avant 
qu’ils ne soient arrachés par les rafales humides.

ventilation
en cours…

Alors que la nuit devrait être consacrée à des tâches 
paisibles, les abeilles turbinent à plein régime pour chasser 
toute cette eau de la ruche qui pourrait abîmer le miel…



 

Aux premières lueurs du matin arrive, toute essoufflée 
une avette spécialement matinale claironnant :    
« Ecoutez, écoutez..j’ai vu des trompettes 
magnifiques…une source de nectar incroyable à deux 
pas d’ici….. »

Ah que cela fait du bien cette bouffée de bonnes 
nouvelles…Certaines butineuses foncent…

 

…à la recherche de cette plante, qui comme une 
chèvre, grimpe, escalade tout ce qu’elle peut avec 

ses lianes, et qui a été donc appelée : 
« chèvrefeuille… »



 

La ruche reçoit effectivement le feu vert des 
éclaireuses…et endéans les quelques minutes des 
escadrons entiers quittent la ruche.
Ordre de mission : récolter !

Bientôt l’éclaireuse retrouve l’endroit indiqué par 
sa soeur et pourra peut-être confirmer à la ruche 
la bonne nouvelle ?



 

La pelotte de pollen est de la même couleur 
que les étamines des chèvrefeuilles

La pelotte de pollen est 
de  même couleur que 
les anthères… et pour 
la texture…on dirait 
une praline !



 

Sapristi…nous ne sommes pas les seules à avoir 
trouvé ce filon, voilà les bourdons !



 « Pas de soucis avec la concurrence» se dit la petite 
abeille..qui met immédiatement au point une ruse…
une sacrée ruse….



 

Juste avant de quitter la fleur, elle y dépose un 
message secret composé de six parfums différents à 
des concentrations très précises…

Ce message, qui n’est compréhensible que par ses 
soeurs de sa propre ruche à elle, renseigne sur 
l’utilité de revenir dans cette fleur à ce moment là ! 
S’il n’y a par exemple plus rien à butiner, la 
soeurette file, sans perdre de temps, chercher 
ailleurs. 



 
C’est comme une application informatique 
qui renseigne sur le magasin le plus proche 
qui est ouvert et qui a de stock l’article 
recherché..

On a pas eu besoin  
d’ internet pour être 
connectées



 

Pendant ce temps, après 14 jours passés dans le 
maturateur, régulièrement brassé par des pales, le 
miel de printemps s’est soudainement mis à se 
cristalliser très finement…. il est dit : 
« crémoso »…il est urgent de le mettre en 
pots…sinon il refuserait de couler hors 
de la cuve…à moins de le chauffer… 
ce qui serait un crime…car il perdrait 
toutes ses précieuses enzymes .



 

Heureusement qu’il a finalement été récolté à temps, 
pile entre deux orages, ce miel de printemps, sinon il 
aurait été mélangé au miel d’été, tout différent.



 
Le nectar de chataîgner est très prisé par les 
abeilles…il confère un goût assez fort au miel…  
« beaucoup trop fort comme goût » disent certains…  
« c’est de loin le meilleur miel »… affirment 
d’autres….  

« ça y est…c’est reparti » grommelle l’abeille..  « ces 
hommes trouvent toujours de quoi se diviser…. »



Vraiment curieux ces apiculteurs…toute 
l’année durant ils sont adorables, 
bienveillants…sauf deux jours par an..où 
Dieu sait quelle mouche les piquent et ils se 
mettent à nous chiper nos réserves de miel…


